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Située sur le cours du ruisseau
Indian Stream  (aujourd’hui près
du village de Pittsburg au New
Hampshire), la « république »
de Indian Stream déclara son
indépendance en juillet 1832, à
la suite d’un différend frontalier
entre le Canada et les États-Unis
sur la ligne de démarcation
séparant le Québec et le New
Hampshire dans ce secteur. La
petite communauté comptait à
l’époque 69 familles (414 habi-
tants) et se trouvait tiraillée
entre les deux juridictions, cha-
cune ayant concédé ce territoire
selon sa propre interprétation
du tracé officiel de la frontière –
et chacune déterminée à y faire
valoir sa souveraineté.

Dans une série d’épisodes assez
dramatiques étalés sur 10 ans,
les colons furent partagés entre
leurs loyautés respectives, amé-
ricaine ou canadienne, certains
pensant s’être établis au Canada,
les autres aux États-Unis. Éven-
tuellement, la législature du
New Hampshire envoya des
shérifs, puis des régiments de
milice en 1835, pour contrer la
résistance des colons à payer
des taxes à l’État américain et
pour maintenir l’ordre, allant
jusqu’à occuper le territoire et
emprisonner les récalcitrants.
Pour sa part, l’autorité britanni -

que du Canada réagit plus
sobrement, statuant tout de
même que la colonie tombait
sous sa juridiction. Au terme de
plusieurs incidents plutôt vio-
lents, opposant des résidants et
des officiels canadiens aux
forces américaines, le conflit fut
enfin résolu à l’échelon diplo-
matique en 1842, avec la signa-
ture du Traité Ashburton qui
donna gain de cause au New
Hampshire.

Carl Gustafson (1908-1997) vécut
presque toute sa vie dans les Can -
tons de l’Est, où il servit pendant
plus d’un demi-siècle comme
pasteur pour l’Église Unie du
Canada dans diverses commu-
nautés estriennes. Passionné par
l’histoire et la nature des Can -
tons, il laissa à son décès le
manuscrit inédit de l’article qui
suit.

Indian Stream : la plus petite république du monde
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Carl Gustafson (Source: Société historique de Stanstead)
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